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Sans (luiilc, ccLUi bûiiudiclion, li'llo (lu'oii la I.1'(jiiv(! au UitiKîl Roiiiaiii, lui

coulÏTO ('(U'Ialns privil(\Lçcs, {;t un nouvciiu dt'i^i-t', siuou uuo nouvolh; osprci; d<3

saiutelp, ((ui nous h; rend vénrrahlc à un douhlo litiT. —TonU^fois, hiclcsliiidlion ex-

clusive (Tiin lei'rain pour l(;s Sépultures ecelésiasli([uos, l'aile, non point par un
simple pai'ticulier, mais par rAut(jrité foniiiélenli!, c'esl-à-diri; par l'Evèiiue, snllit

pour le sé[iarer du profane, ol eu faire, à [x.'riiéluité, tin lieu vraiment sdint et rrU-

ijiru.r.

lo. (liu-lainenuMil, les cimetièi'i.'s des proniiors chrétiinis n'élaient pas des

clianiiis ou des caveaux profanes, où (•liacuii ]iouvait déposer pèlo-mêle au milieu

des restes précieux des lidèles (uifants d(> l'Kjiliso les cadavi'es des pécheurs
impénitents. Ilien de plus tonchauL (lue l'amour et la sainte jalousie dont ils

élaiiMit animés envers ces dorloirs de faiitilb\ connue ils les appelaient
;
(car c'est

là l'élyuKjloL^Me du mot cimclivrc] Or, les cinietièr(>s n'ont [)as été bénis, ])iMidant

]ilusieu!'s sit'(des ; {Fcrntris, Proiiijild liililiulhira^ V". Cœuirlcrium.) VA lors([ue l'Kglise

institua les rits solennels do C(!tte IJénédiction, (dh^ ne prétendit jius enlever aux
cinietii-res c(î carac.lère de sainteté (jue leur impriment, ijui- la nature mèuii! des

choses, leur deslination et leur usaj;e ; mais elle ne lit ([U(! les rendre doublenu-nt
véiu''rai)les et chers à ses enfants. [\'t)ir rAjipriulicc A', jxii/c 18).

•2o. Ciibert, é(trivain pou susiiccL de partialité envers l'autorité occlésiasli(ine,

dit expn.'ssément (|uo les cimetières sont soumis à la jurisdictiou épiscopale, par-

ce {[u'ils sont saci'és, et ([u'ils sont tels, soil parcequ'ils sont l)énis, soit pai'ce([u'ils

sont destinés et emiiloyés à la sépultunî des corps sacrés. '' Co'uieteria Episcopo
•• subdnuLur, (juia sacra sunt ; talia autem suiit, (|uia bimodicuntur, vi;l ([uia ad
" sepulturam sacrorina cor[)orum depntantur, a(lhil»entur([ue. " Et quchiues li-

,mies plu- li.is, réiiondant à une objection, il assure (jue rEvèijue peut avoir juris-

dictiou sur h'S cimetiért^s à un doiibli) titre, savoir, parcei[u'ils sont sacrés, à

raison (h; leur bénédiction et l(Mir destination, et parce(ju(3 ses diocésains y sont,

inhumés :
•' praMiM'ijuani ([uodCoMueteria Episcopo subdunturquiaex l)en(;dictiono

*• suà([ue deputatione sacra sunt, eadem subjici ])Ossunt, quia subditi sui in illis se-

" peliuntur ; Inec onhn simul osso possunt. " (Giiœiit, Corp. Jtir. Canon.^ île Ecclc-

sid, lilid vii, i:^ ilr Kpisrnpi jiir/sdii: in Cn'nirtrria^ Hei/ula 4.) Or, d'après ce même au-

teur, cette jurisdictiou de rEvè([ui3 sur les Cimetières est la même qu'il possède sur

les Eulises :
'' lùiindcm cirrà cœnicleria jnrisdiclloncm habct Episcopus qiiàm circà

' Ecclrsidsy \lbiil.. I{r(jula I.)

3o. Suarez (h''V(dop[ie magnin([uenient la proposition que nous avons énoncéi>.

"Il n'est pas de l'essence de la Sépullui-e ecclésiastiijue, dit il, (jue le lieu dans
'• lequel elle si; fait soit consacré par une bénédiction spéciale, mais // sufit (/u'il

•' aoil drsiiac hccl. usii./r par l'aiilDrUr de l'E;;lisc un de ses Pasteurs. D'où j(; conclus,
' ajoule-l-il, (ju'il faudrait en dire autant, si en V(,'rtu de la coutume reçue, un certain
'•• lieu est (b.'stiné à servir à la sépulture des lidèles, quand bien même il ne cous
" t'H'ait pas d'uiie autorisation ou approbation spéciale de rEvè(iue ; d'abord,

parceque la coutume a htrce d(> loi ; ensuite, parcequ'il intm'vient, en cecas,nne
approbation, au moins tacite, des Pasteurs de l'Eglise ;

enlin, par le fait méine
que ce lieu (>sl employé à u'.i usage considéré justement connue sacré, à cause

(h's restes ]»récieux des lidèles (|ui y sont déposés, et à cause des oflices funèbres
qui s'y célèbrent, ce lieu devient en (juelque manière sacré." il)

il) Siiai'i'z, I)i! (^l'iifiii'i';, Disiuit. \l. Soi;t. i, No. G : Non cstiloraliono occlosiastic;p po|iiiltiii\n?

\il, lûciis, in iiuo lit. P]i'<'iali ln'iii'^liriiotn' sil i'onsi,v;raliis, se;! suljkil \tl Ecrlesi.r seii Pasloruni vjiis

(III hn-ilali' ii'l illiiit /»^'/)».y (/(.v///in/'/,9.v(7. l'nde ulleriiis i'xistiiiio, iiji'iii l'on' (liceiiduiii, si re(;t'|ilii

coiisui'liuliiii' lociis iiliiiuis ad hoc muiius s('|ii'lirnili liilolcs ili'slitialns sil, i'liaiii>i do sjiooiali opis-

oii]ii niii'liM'ilalo ïii.'ii aiiprolialionc non conslol : Inni quia oonsnoludo viiu IimIicI li'^'is : tiim Ptiani

(|uia ilii inli'r\ iiiil ^alloni lacita a|iprol(alio i'aslornin Iv'clot^iio ; tiin) doniipio cjnia i]ii?o iisu lalis luno-

liunis i|ua' nii'rilo sacra liiilii'Uir, ut pi'o|ili'r rolii|uias lidi:li.nni, ipia' ilii rcposilii! snni, ol iiruiilrr

luni'iaii' (illiriinn .|nnil i!ii pivlirilui', locus illc aljipn* niddo \firf'liir.


